
Lachine, le 7 juillet 2025

Témoignage

D’origine arménienne et de confession catholique, je suis né en Égypte en 1953 et ai  
immigré au Canada en 1964 pour m’installer définitivement à Montréal. Depuis 1974, ma 
formation professionnelle est en informatique. Dès l’âge de 26 ans, et suite à mon premier 
mariage en 1978, la vie m’a lancé des défis sérieux et parfois tragiques. C’est ainsi qu’en 
janvier 1982, ma femme et mes trois enfants périssaient tous dans un incendie. Trois ans 
plus tard, je me remariais et de cette nouvelle alliance, Dieu me confiait un fils: Raphaël 
Ferdinand, né en 1987. Toutefois,  ce mariage n’a duré que quelques années et s’est 
terminé par un divorce éprouvant. En effet, cette séparation a affecté profondément 
ma performance au travail m’obligeant à accepter un congé médical avec salaire en 
1993  et  en  2000,  en  raison  d’une  dépression  majeure  m’imposant  la  prise 
d’antidépresseurs pour une période de 12 mois.

J’avoue que cette dernière expérience m’a durement malmené et c’est grâce à ma foi 
en Dieu que j’ai tenu et tiens encore bon. Ainsi, en 2001, après avoir perdu mon emploi à 
cause d’une restructuration corporative, je démarrais ma propre entreprise multimédia 
qui se spécialisera dans l’archivage massif de documents, films et vidéos. 

Toutefois,  en  2020,  le  vaccin  contre  la  Covid-19  ne  m’épargnait  pas  non  plus, 
m’infligeant des migraines interminables qui ont fini par révéler une tumeur au cerveau. 
J’ai été alors opéré en neurochirurgie et jusqu’à ce jour, un neurologue assure le suivi de 
mon état de santé après avoir été traité en thérapie dans deux centres de réhabilitation 
différents. 

Fortement  affecté  par  l’incendie  de  1982  et  éprouvant  le  besoin  de  me  ressourcer 
spirituellement, j’ai fait deux pèlerinages (Pâques 1982 et 1983), l’un en Terre sainte et 
l’autre au Vatican et à Lourdes, accompagné par mes parents, éprouvés eux aussi par 
cet  événement  tragique.  En  effet,  la  présence  de  ma  famille  et  de  mes  amis  m’a 
beaucoup aidé à traverser ces épreuves épouvantables. Par contre, c’est dans les bras 
de ma mère l’Église et les sacrements, notamment, l’Eucharistie, que je puisais mes forces 
et me reconstituais.

Ceci  dit,  et  jusqu’en 1993,  je  me considérais  comme un chrétien «ordinaire  ».  Je  ne 
connaissais rien du domaine surnaturel, ni de la mystique, de la théologie, des stigmates 
ou des miracles. Cependant, lors de mon congé médical en juin de la même année, j’ai 
été saisi  par la grâce divine durant la visite, au Canada, de Myrna Nazzour qui avait 
vécu des apparitions mariales à Soufanieh, modeste quartier de Damas en Syrie. J’ai 
alors été intrigué par le Phénomène de Soufanieh. 



Ayant depuis toujours traversé les dures épreuves de ma vie grâce à une foi ancrée dans 
l’Église et l’Eucharistie, comme mentionné plus haut, ce phénomène n’a pas, au début, 
suscité en moi un grand intérêt. Toutefois, ma curiosité grandissait graduellement par le 
contact  avec de nombreux ouvrages et  vidéos sur  le  sujet.  De plus,  étant  un grand 
amateur de photographie et de vidéographie, je souhaitais vivement photographier et 
filmer l’exsudation d’huile qui accompagnait les extases mystiques et de la stigmatisation 
vécues par Myrna. En effet, ce souhait de filmer l’exsudation d’huile des mains de Myrna 
s’étant réalisé de nombreuses fois lors de mon congé médical, je réussissais avec fortes 
émotions et tremblements (surtout de la main droite) à couvrir toutes les rencontres au 
programme de la «mystique» de juin à juillet 1993. De plus, au mois de novembre de 
cette  même année,  je  décidais  de visiter  les  lieux  mêmes de ce «  Phénomène à 5 
branches  de Soufanieh »  voulant  ajouter  à  mon expérience passée celle  vécue lors 
d’une Semaine sainte commune aux catholiques et aux orthodoxes. Mais ce désir  ne 
s’est concrétisé qu’en 2001 et plus tard en 2004. C’est alors que j’ai pu filmer sur le vif tous 
les  événements  advenus  durant  ces  périodes  (extases,  stigmatisations,  manifestations 
d’huile des mains et de l’Icône de Notre-Dame de Soufanieh) où j’ai fait la connaissance 
de religieux et religieuses, de prêtres, ainsi que de laïcs devenus, par la suite, des amis 
aidants.  De façon particulière,  j’ai  eu beaucoup d’admiration pour  les  pères  Joseph 
Malouli, Élias Zahlaoui et Boulos Fadel qui ont toujours été d’un grand soutien pour Myrna 
lors de ses expériences surnaturelles. 

Ainsi, comme je rejoignais souvent celle qui était devenue ma ‘jeune sœur’, lors de ses 
voyages de témoignages pour l’Unité chrétienne dans de nombreux pays entre 1993 et 
2024  (Portugal,  Vatican,  Rome,  Ukraine,  France,  Angleterre,  États-Unis,  Pologne  et  la 
Suède et plus de 5 fois en Syrie), je me suis trouvé être un archiviste de ces événements 
et  fascinantes  expériences  dont  j’étais  un  témoin  privilégié.  Tout  ceci  m’a  permis 
d’enrichir  mes  connaissances  à  la  fois  religieuses  et  langagières,  de  développer  ma 
dévotion mariale, mes prières pour l’Unité des chrétiens, ainsi que mon intérêt pour la 
théologie et l’histoire parfois  désolante de l’Église.  À cela est  venue s’ajouter  l’étude 
profonde des  Messages  de  Jésus  et  de  la  Vierge  Marie  confiés  à  Myrna,  messages 
révélant l’amour protecteur de Dieu, Ses réprimandes quant à la division scandaleuse 
des chrétiens, l’importance du sacrement de l’Eucharistie, banalisé par certains baptisés, 
ainsi que le grand amour que porte Jésus à la très Sainte Vierge Marie ignorée souvent 
de certaines autres confessions. 

En fait, c’est sur mon site Internet multilingue créé en 1996 (www.soufanieh.com) que  se 
trouve  cette  énorme  documentation  incluant  d’innombrables  témoignages,  des 
exemplaires de livres imprimés concernant Myrna et Soufanieh, plusieurs centaines de 
bandes  vidéos,  ainsi  que  de  nombreuses  photos.  D’ailleurs,  ce  site  a  permis  à  de 
nombreux organismes religieux, scientifiques et autres d’explorer « Soufanieh» en Syrie où 
Jésus  et  Marie  nous  dictent  leurs  messages  en  arabe.  Je  cite  à  titre  d’exemple  le 
documentaire-TV  des  Danois,  l’étude  scientifique  des  Scandinaves  et  celles  des 
théologiens  universitaires  aux  États-Unis.  De  plus,  des  rencontres  avec  Myrna  ont 
également été planifiées pour des laïcs qui me consultaient par lettre ou courriel. J’ai pu 



aussi collaborer à des travaux d’édition et de traduction de nombreux livrets en français 
et en anglais, sans compter les 1,090 clips vidéo multilingues (5 à 120 minutes) accessibles 
sur YouTube. 

Quand à ma pratique personnelle concernant Soufanieh et adoptée depuis juillet 1993, 
je dirais que je prie tous les dimanches à 19h30 dans la résidence d’accueil de Myrna de 
la même année, le foyer d’Émile et Marie Sara. Je précise ici le programme de prières 
développé par Mgr Michel Saydé et Roger Kahil, programme centré sur le Chapelet et 
inspiré des Messages de Soufanieh. Disponible dans les trois langues, français, anglais et 
arabe,  il  est  ouvert  à  la  participation  des  chrétiens  de  toutes  les  communautés 
religieuses. Ensemble, nous célébrons également l’anniversaire du début du Phénomène 
de Notre-Dame de Soufanieh, le 26 novembre de chaque année dans une église locale 
orientale. 

Je  terminerais  mon  témoignage  en  rendant  grâce  à  Dieu  de  m’avoir  accordé  ce 
privilège de servir la ‘Cause de Soufanieh’ et vous demanderais de prier pour moi, pour 
mon fils, mon unité familiale, ainsi que pour mes amis et précieux collaborateurs.
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